
Signe dans la Bible

Avec les animaux
Les brebis

La brebis volée au pauvre
Second livre de Samuel 12, 1-3

__Dans une même ville, il y avait deux hommes ; l’un
était riche, l’autre était pauvre. 
Le riche avait des moutons et des bœufs en très grand
nombre. 
Le pauvre n’avait rien qu’une brebis, une toute petite,
qu’il avait achetée. __
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La Parole de Dieu 
Le Seigneur envoya vers David le prophète Nathan qui alla le trouver et lui dit : « Dans une même ville, il y avait deux hommes ; l'un était
riche et l'autre était pauvre. 
Le riche avait des brebis et des bœufs en très grand nombre. 
Le pauvre avait tout juste une petite brebis qu'il avait achetée. Il la nourrissait, et elle grandissait chez lui avec ses enfants, elle
mangeait de son pain, elle buvait dans sa coupe, elle dormait tout près de lui : elle était comme sa fille. 
Un jour, un voyageur se présenta chez l'homme riche. Celui-ci, voulant nourrir son hôte tout en ménageant ses troupeaux, alla prendre
la brebis du pauvre, et la prépara pour le voyageur… » 
En entendant cela, David entra dans une grande colère contre cet homme, et dit à Nathan : « Je le jure par le Seigneur qui est vivant :
l'homme qui a fait cela mérite la mort ! Et il remboursera la brebis au quadruple, pour avoir commis une telle action et n'avoir pas eu de
pitié. » 
Alors Nathan dit à David : « Cet homme, c'est toi ! Ainsi parle le Seigneur Dieu d'Israël : Je t'ai sacré roi d'Israël, je t'ai sauvé de la main
de Saül, puis je t'ai donné la maison de ton maître, je t'ai donné les épouses du roi ; je t'ai donné la maison d'Israël et de Judas et, si ce
n'est pas encore assez, j'y ajouterai tout ce que tu voudras. 
Pourquoi donc as-tu méprisé le Seigneur en faisant ce qui est mal à ses yeux ? Tu as frappé par l'épée Ourias le Hittite ; sa femme, tu
l'as prise pour femme ; lui, tu l'as fait périr par l'épée des fils d'Ammon. Toi, tu as agi en cachette, mais moi, j'agirai devant tout Israël, et
à la face du soleil ! » David dit à Nathan : « J'ai péché contre le Seigneur ! » Nathan lui répondit : « Le Seigneur a pardonné ton péché, tu
ne mourras pas. 

La méditation 
La faute et le pardon
La brebis, pour une raison qui tient sans doute au caractère rural de la société d’alors, est une figure familière des textes bibliques, et
elle représente alors un signe extérieur de richesse : la taille du troupeau dit l’aisance du propriétaire. Celui qui en a cent (*) ou plus
encore comme c’est le cas de David, n’a donc aucune raison de se plaindre. Et l’on pourrait comprendre qu’il néglige celle qui
s’égare : s’il ne le fait pas, c’est que pour un riche, toute brebis (toute pièce) compte ! A fortiori pour celui qui n’en a qu’une qui constitue
tout son bien.
Mais Bethsabée n’est pas une égarée du troupeau royal, que David voudrait légitimement récupérer, elle est une brebis volée à un
pauvre qui n’a pas d’autre bien et qui en outre est poussé à la mort. Devant la monstruosité du forfait, l’indignation de David et sa
repentance nous paraissent bien faibles : « j’ai péché contre le Seigneur ! » Et la miséricorde de Dieu nous semble aussi trop bon
marché.
Ces sentiments sont compréhensibles, mais sachons bien que plus la faute est lourde, plus la repentance et l’aveu sont difficiles : le
pécheur doit faire face à une image de lui qui lui fait peur et qu’il voudrait rejeter. Et comprenons alors que la miséricorde de Dieu
puisse s’exercer avec autant d’intensité que la faute qui l’a provoquée  et qu’il puisse y avoir au ciel une très grande joie pour celui qui
se repent, quel que soit son péché : plutôt que de fixer le péché, sachons nous réjouir du retour du pécheur.

* Évangile selon saint Mathieu, chapitre 18, verset 12 ; 
Évangile selon saint Luc, chapitre 15, verset 4


